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Dépenses dimmobiliations 


Chilre d'afsires 


Impôts, laxes et éroils de douane. 
Bénéfice net de l'exercice 


Dividende brut propasé à l'Assemblée 


49.100 mètres 

1.033.000 tonnes 
3.984.000 tonnes 
3.685.000 tonnes 
3.665.000 tonnes 
62.000.000 Fr. 
7.165.000.000 Fr. 


159.715.000.000 Fr. 
67.557.000.000 Fr. 


2.868.000.000 Fr. 
1.387.055.910 Fr. 


45.900 mètres 
576.000 tonnes 
8.684.000 tonnes 
3.421.000 tonnes 
3445,000 tonnes 
7:968.000.000 Fr. 
4.644.000.000 Fr. 
137.281.000.000 Fr. 
57.377.000.000 Fr. 
3.631.000.000 Fr. 
1.389.631.670 Fr. 


Madame, Messieurs 


RAPPORT 


DU CONSEIL 


D'ADMINISTRATION 


Nous vous avons convoqués en Assemblée Générale ordinaire, conformément 
aux prescriptions de l'article 31 des matuts, pour vous rendre compile de notre gestion 
pendant l'année 1986 et soumettre à votre approbation le Bilan au 31 décembre ainsi que 


le Compte de Résuats de l'Exercice, 


L'année 1956 a été carsctérisée par une pros 
périté générale dans l'industrie du pétrole, troublée 
“cours des deux derniers mois par les événements 
du Proche-Orient qui provoquèrent une crise des 
approvisionnements en pétrole brut dans les pays 
de l'Europe occidentale et entralnèrent des restric- 
tions de consommation dans La plupart d'entre eux. 

Bien avant la nationalisation du Canal de Suez 
par le gouvernement égypüen, des opinions auto- 
risées avsiont souligné le risque qu'il y avait, pour 
l'Europe occidentale, à tirer la majorité de son pétrole 
brut d'une source unique dont l'accès, pour des rai. 
sons politiques, apparaissait vulnérable. Depuis de 
nombreuses années, la plapart des gouvernements 
européens avaient pris des mesures destinées à 
facilter les recherches pétrolières, mais les décou- 
vertes toujours longues À réaliser se révélèrent 
sans commune merure avec une consommation 
‘doublée depuis 1950. Dans le même temps, le conti. 
consommateur de la quasi-totalité de sa production, 


ce qui ne laissait disponibles, pour l'approvision- 
nement de l'Europe, de l'Alrique et du Sud-Ent 
asiatique, que les gisements du Moyen-Orient, dont 
l'exploitation à été fortement intensifée depuis la 
deuxième guerre mondiale. 

En effet, ni l'on exclut les pays du bloc soviétique 
qui vivent en économie fermée avec une production 
‘de pétrole brut de l'ordre de 97 millons de tonnes 
en 1956, la produoton du reste du monde, soit 
‘138 milions de tonnes, se répartit À raison de plus 
de 10%, dans l'hémisphère américain (essentiel 
lement États-Unis et Venezuela) et plus de 20% 
éans le Moyen-Orient. L'Europe occidentale ny 
parteipe que pour 1,5 +, à peine 

Or, l'Europe occidentale est la principale 00e 
de consommation de produits finis après les États. 
(Unis, qui représentent plus de la moitié de la consom- 
mation mondiale, bloc soviéique exclu. Elle a 
consommé près de 120 milions de tonnes de produis 
pétroliers en 195, soû environ le sixme de à 
consommation mondiale. Sa part continuera À sac. 


role au cours des quinze ou vingt prochaines 
années, son taux de progression annuel de consom 
mation de produits pétroliers étant notablement supé- 
rieur à celui des États-Unis dont l'économie est depuis 
longtemps esmentellement basée sur le pétrole 
D'après les prévisions de l'OECE., la consom- 
maïon européenne de produits pétroliers dépas 
sera 180 millions de tonnes en 1960, pour ateindre 
près de 350 milions de tonnes en 1975, soit la consom- 
mation actuelle des États-Unis. 

1 est douteux, en dépit des recherches À venir, 
que la production européenne puisse ateindre 
rapidement de tels chifres, Les pays de l'Europe 


rieures de pétrole brut et les moyens de transport 
auffsant, en atendant que l'énergie nucléaire 
assure une part appréciable de leurs besoins 


La gravité de cene question d'approvision- 
nement en pétrole brut à été soulignée par La situation 
créée parles événements du Moyen-Orient, au cours 
du dernier trimestre 1959. Lez programmes ont été 
brusquement et radicalement modifiés au début du 
mois de novembre par l'interruption du trafic dans 
le canal de Suez, muivie de l'arrêt des chargements 
dans les ports terminaux du pipeline de l'Irak 
Petroleum Company en Méditerranée oriantal 
pour la France at la Grande-Bretagne, dans les ports 
de chargement du brut d'Arabie. Du jour au len- 
demain, les sources du Moyen-Orient, où votre 
Société, comme les autres raffneurs français, trait 
les quatre cinquièmes de ses approvisionnements 
en pétrole brut, ne devenaient accessibles qu'en 
aisant le tour de l'Afrique par le Cap de Bonne 
Espérance, Cela signifiait que la capacité de la flotte 


à ses besoins normaux, et la France moins de 50 
en raison de La part prépondérante du Moyen-Orient 
dans ses approvisionnements 

C'était a crise inévitable, à moins de rrouver une 
compensation à l'allongement du trajet vers le Golle 
Persique en recherchant da pétrole brut dans l'hé- 
misphère américain, Golfe du Mexique où zone 
des Caraibes, beaucoup plus proches. D se posait 
alors un double problème : un problème d'ache- 
minement et un problème de production. La produc. 
tion de l'hémisphère américain ne correspondait 
pas à ses propres besoins et des imporiations de 
brut étaient effectuées du Moyen-Orient vers l'Amé- 
rique. 1 fallait done suspendre les importations du 
Moyen-Orient vers l'Amérique et augmenter la pro- 
duction américaine, notamment au Texas et au Vene- 
suela, afn de pouvoir dégager des tonnages pour 
l'Europe. Les dispositions nécessaires furent rap 
dement prises par certaines sociétés américaines 

Nous avons plaisir à souligner devant vous 
toute l'aide que nous avons reçue immédiatement de 
nos fournisseurs américains habituels. La circu- 
lation sur le canal de Suez a été interrompue le 31 
octobre. Quelques jours après, le 3 novembre, le 
pipe-line amenant le pétrole de l'Irak en Médi- 
srrande orientale par la Syrie était coupé, et le 
pétrole provenant d'Arabie, par le Gole Persique 
ou le pipe-ine de l'Aramco, nous était inaccessible. 
Or, dès le 11 novembre, une première cargaison, 
non prévue dans les plans antérieurs, était chargée 
Venezuela sur l'Esso France et arrivait le 22 no- 
verbre au Havre : c'est, à notre connaissance, le 
premier pétrolier qui soit entré dans un port fran- 
ais avec du brut américain acheté en remplacement 
de brut du Moyen-Orient. 

D'autres expéditions, effectuées tant du Vene- 
auela par la Creole Petroleum Corporation que du 
‘Texas par la Humble Où Refning Company, Sales 
de la Sandard OÙ Company (New Jersey), ainsi 
que par la Gulf Où Corporation, suivirent régulié- 
rement jusqu'à la En de l'année, Pour les deux mois 
de novembre et décembre, les réceptions de pétrole 
brut du continent américain ont atteint la moitié du 
tot des approvisionnements de votre Société au 
lieu d'environ un dixième en temps normal. Celles 
venant du Golle Persique ne représentaient guère 
plus du tiers du total. 

Cette aide des sociétés du Groupe s'est pour- 
suivie en 197. Au cours du premier trimestre de 
l'année, les réceptions de pétrole brut de votre 
Société provenaient à concurrence de 42%, de 
l'hémisphère américain, de 395, du Moyen-Orient 
et de 20 », de brut fourni par Esso REP. 

Pour apprécier l'effort des sociétés de pro 
duction du continent américain, 1 ne faut pas oublier 
que tant en Louisiane, qu'au Texas et au Venesuels, 
les possibilités d'acheminement rapide da pétrole 


brut produit sont limitées assez étroitement par 
Les conditions juridiques et économiques de l'explor 
tation. Les nombreux propriétaires indépendants de 
puis dont l'exploitation st marginale ne sont enclina 
à augmenter leur production que s'il estiment que 
l'état du marché est susceptible de leur assurer une 
majoration durable des prix de vente permeant le 
Anancement des investissements nécessaires à 1out 
accroissement de production et À son transport 

1 fallut également aceroitre les transports 
rieurs par pipeline ou voie Auviale, souvent sur de 
très longues distances et en inversant parfois les cou- 
rants de circulation, de façon à amener les produits 
dans des ports en eau profonde. La flotte de tout 
les flales du Groupe Emo fut redéployée aussi 
rapidement que possible et de nombreux navires 
furent déroutés au bénéfice de l'Europe, de façon 
à user au mieux La capacité de transport qu'elle 
représentait, En mème temps, les opérations de 
raffnage étaient modifiées aux Éuu-Unis, de façon 
À pouvoir dégager des quantités supplémentaires 
de pétrole brut ou de combustibles liquides pour le 
marché européen. 

Sur linitative du Gouvernement américain, les 
grandes sociétés pétrolières américaines ayant une 
acivité mondiale se sont amociées au sein du 
« Middie East Emergency Commitee ». Celui-ci est 
venu compléter l'action entreprise individuellement 
par certines grandes compagnies qui, dès les pre 
miers jours de la crise, sans atendre une prise de 
position offciele, avaient adopté des mesures pour 
assurer l'approvisionnement de leurs fllales euro- 


l'organisation du Groupe, ont participé à certe œuvre 
de nolidarité interañonale, Ces grâce à leur 
dévouement que votre Soœété est en mesure de rous 
présenter aujourd'hui des résuluts plus favorables 
que ne pouvait le lasser espérer la gravité des 

Toutefois, dans certains pays de l'Europe 0e 
dentale, 1 n'a pas été possible d'éviter l'instauration 
d'une répartition gouvememenule des produis 
péxreliers. La Grande-Bretagne et la France, dont 
Les économiez sont basées largement sur une conso 
mation d'énergie comprenant une importante part 
de produits pétroliers, ont rationné la consommation 
d'essence ei de fuel. Le Gouvernement s'est trouvé 


en assurant à l'industrie le maximum de produits 
L'aflire de Suez à mis en évidence l'mmérét 
qui existe, pour les pays dépendant d'une source 
principale de raviailement pouvant être partiel 
lement ou complétement trie du jour au lendemain, 
de disposer de stocks élevés de produits pétrobers 
Sous quelle forme constituer ces stocks? Est-d néces 
maire de posséder une quantité minimum de chaque 
catégorie de produits finis ou seulement une avance 
importante de pétrole brut à ralfner? Faire des 
wtocks, c'est immobilser de l'argent, La construction 
de moyens de stockage importants pour chaque 
estégorie de produits Br et leur entretien sont part 
miiremen dre. Mippandhd pa ls de 
nomique d'aflecter les mêmes sornmes à 
ion dela ous de péraliers, de lagon À ininues 
‘encore la part du coût du frét payable en devises? 
En outre, cute politique de constition de stocks 
« Botants » permettrait de diviser les risques en cas 
de confit. Elle doit être complétée, logiquement, 
par la recherche de nouveaux gisements sur le 
terrioire national, Si elles se révélaient muffsa- 
ment importantes, ces découvertes constieraient, 
sans nul doute, los stocks les plus sûre. 


Avant de vous présenter rapidement les réral- 
us de votre Société pour l'exercice âcoulé, nous 
vous préciserons que les prévisions d'augmentation 
d'importtions de pétrole brut, compte tenu des dt 
Bcultés d'approvisiomement, conduisent votre 
Conseil à envisager la ruse en service de sept 
nouveaux pérroliers d'ici la £n de 1862, ceux 
a'iscrivant dans le plan général qui doù conduire, 
À ces même date, au doublement de la Bone pére 
Mère française. 

Deux nouvelles découvertes de pétrole ont été 
effectuées : l'une en juillet, À Lagos, l'autre en octe- 
re, à Lücats. Celles-ci et les indications rencontrées 
lors des auires forages efectués dans d'auires 
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partes du permis de recherches ont confirmé le 
caractère pétrolier de la région du Sud-Ouest 
Toutefois, l'importance plus modeste de ces décou- 
vertes etles diffcultés rencontrées lors des tentatives 
de mise en production de nouveaux puits sur c0s 
structures soulignent l'ampleur des efforts, des 
moyens techniques et la ténacité que requiert aussi 
bien toute découverte de pétrole que sx mise en 
explotaon commercale. 

Esso REP dispose donc maintenant de quatre 
régions productrices diférentes dans ses parmis 
de recherches. Aux découvertes de 1856, s'ost 
ajoutée, en mars 1987, lors d'un forage profond sous 
la ntructure du gisement supérieur de Parents, 
la rencontre d'une nouvelle formation pétrolière 
à 3.750 môtres de profondeur environ 

La reconnaissance et la mise en exploitation 
complètes du gisement supérieur de Parentis seront 
terminées vers la £a de cette année. Les premières 
opérations d'injection d'eau, destinées à maintenir 
La pression nécessaire, ont été commencées au cours 
du premier semestre. 

La production de pétrole brut par Easo REP a 
augmenté de 80 à, en 1998. 

Malgré la réduction de ses activités en novembre 
et décembre, a raffinerie de Port-Jérôme a pu traiter, 
au cours de 1958, des tonnages de pétrole brut en 
hausse de 7,7% sur ceux de l'année précédente. 

L'imporant programme d'investiasements envi. 
sagés pour la raffinerie de Port-Jéréme comprend 
la construction d'unités de pétrochimie dont certaines 
sont déjà en construction dans la raffinerie, tandis 
qu'à proximité seront édifiées, par plusiours sociétha 
indépendantes, des usines de fabrication de produits 
synthétiques variés, allmentées en matibres pre- 
mères par les installations de votre Société, Ainsi 
s'affirme une nette orientation des activités de votre 
Sociôté vers la pétrochimie, celle-ci étant considérée 
par votre Conseil comme l'un des buts ensentiels 
actuellement poursuivis. 

La constitution d'un puissant complexe pétro 
chimique À Port-Jérôme sera complétée par le trans. 
art des opérations de surraffnage des huiles, affsc- 
tuées jusqu'à maintenant à La Mailerayo. 

L'année dernière, nous vous avons informés 
de notre intention de construire une deuxième rat. 
inerie dans la région de Bordeaux. 5a construction 
à été entreprise près du Bec d'Ambès. La mise en 
route est prévue pour 1989 avec une capacité ini 
aie de 1.600.000 tonnes de pétrole brut par an. 

Les vante totales de votre Société ont progressé 
en moyenne de 6 *, en 19, et ce en dépit de la 
baisse des ventes consécutive au rafomnement en 


la fione de pétroliers, le développement des acü- 
10 


vités de raffinage plus orienté vers 1x pétrochume, 
l'imensifcation des travaux de forage résullant de 
La découverte faite lors du forage de Parents pro 
fond placent votre Société en ace d'un programme 
d'avenir particulièrement imporiant, La nature de 
ces projets et le développement en variété de nos 
activités nous ont paru justifier la création, au début 
de 1957, d'une Direction des Produits Chimiques 
et d'une Direction chargée de la coordination et de 
études économiques pétrolières. 


Le Bilan au 31 décembre 1956 et le Compte de 
Résuats vous sont présentés en annexe ainsi que. 
les résultats consolidés de l'ensemble du groupe 
constitué par voire Société et sa Sliale Exso REP, 

Is luisent apparaitre un bénéfice, pour Esso 
Standard SAP, de fre 2.869.239.599.. après ver. 
sement par Ewo REP d'un dividende net de 
rs 691.454.240. relatif à l'exercice 1958. 

1 vous sera proposé de donner à ce bénéfice 
l'affectation ckaprès 


— Réserve légale ls 143:500.000 

— (*) Dividende brut, soit 

He 388,08060 par action {me 1.987.085,910 

— Doation à la Réserve géné- 

rale La _1.250.000.000 

— Report à nouveau fn 67.670.880 
2.268.235 500 


Conformément aux dispositions de l'article 18 
des Status, le mandat des Administrateurs vient à 
expiration chaque année lors de l'Assemblée Génd- 


Conseil d'Administration. 
De plus, vous aurez à fier le montant des jetons 


Le développement d'une entreprise dépend 
pour une large part de la qualité du personnel qui 
la compose. Le perfectionnement de celui-ci réclame 
des efforts soutenus dans tous les domaines, tech 
niques, administratifs et commerciaux, 1 doit s'ac- 
compagner d'un progrès social assurant à chacun 
un climat de travail favorable et une amélioration 
de sa rémunération 

Chacun doit avoir, en outre, pleine conscience 
de son rôle dans la marche de l'entreprise. Or, la 
complexité d'une Société dont les activités vont de 
la production du pétrole brut à la distribution des 
produits raffinés et sa place dans un Groupe interna- 
Boral représenté dans la plupart des pays du monde 


RELATIONS SOCIALES 


commun de ces questions, conduit dans un climat 
‘de confance réciproque après un échange cbjectf 
d'informations, résulte une action solidement co0r- 
donnée entre là Direction ot le Personnel. 

Les documents constituant le Rapport du Conseil 
d'Administration relatif à l'exercice 1986, ont été 
communiqués au Comité Central d'Entreprise le 
14 juin 1057 


EFFECTIFS ET SALAIRES 


L'aceroissement des activités en 1956 a pu être 
assuré avec un effect en légère augmentation seu 
lement. L'eflectl ou] est passé de 6.421 personnes 


En outre, des mesures ont été prises pour faire 


plus 
aux questions essentielles relatives à la vis de la 
Société. Les ordres du jour des réunions des Corités 
d'Établissement et du Comité Central d'Entreprise 
sont chaque fois plus chargés. De l'examen en 


Le montant global des appointements at salaires 
pour travail effectif est passé de fr 5.485.000.000 
en 1986 à frs 5.818.000.000 en 1058. Les dépenses 
sociales résulant soit des dispositions légales, soi 
des mesures prises volentairement par ln Société. 
se sont élevées de fra 2513.000,000 en 1955 à 
rs 2,848.000.000 en 1986. Eles ont ainai représenté 
489% du montant global des appointoments et 
salaires versés en 1936, contre 48 1, an 1985. 
Deux majorations de salaires résultant d'accords 
syndicaux sont intervenues en 1886. Conformément 
A l'accord de salaires du 9 juillet 1658, la majoration 
qui avait pris effet au 1” janvier 1985, à 
% À partir du 1 janvier 1956. Un 


1 en a été de même en ce qui concerme la loi 
qui a porté les congés payés À trois semaines, l'in 


nu 


RÉPARTITION 


TRANCHES D'AGE 


L'EFFECTIF AU 1° JANVIER 1956 


PAR TRANCHES D'ANCIENNETÉ 


Et considéré : $532 personnes ne comprenant pas les Directeurs ls 
Marins, Mariiers et le Parsomel de l'acné biymes en Afque doré 
La ranch d'âge de 35 à 39 ans et aie parle auaion dÉnenrapniae 
résultant de 1 guerre 19841918 La Iranche d'ncemnié de $ 8 9 da 
mluencée par La repris Pacié après lo devième guerre mondiale La 
inch d'ancienneté de 20 & 2 ans silence pr la mc eù tou Le 
la raare de PORTJÉROME en 152 


mouvée ana ramenée de 14 à 7 

roel. Les 7 % restants ont été versés À deux reprise 
à än mars et fn septembre 1996, soi 42%. di 
sahire mensuel à chaque versement 


De plus, deux gratificatons exceptionnel 
éué atribuées l'une à &n juin, l'autre à fn noveri 
Elles ont été légèrement mujorées par rapport à 
l'année précédente et chacune d'elles a été calculée 
ur la base suivante : 10.000 francs + 25% du salaire 
du mois de versement 


Des dispositions spéciales ont été prises en 
laveur des membres du personnel rappelés en raison 
des événemems d'Afrique du Nord. Les inéres 

ont reçu l'intégralité de leurs appointements pen 
ant les quatre mois suivant leur rappel. Le ont 
nue perçu leurs salaires sous déduction de la 
solde rultaire métropoluaine de base de leur grade 
Au toal, 53 membres du personnel ant été rappelés 
A la fn du mois de décembre, dix de ceux! 
n'avaient pas encore été libérés. 


FORMATION PROFESSIONNELLE 


La formation et le perfoctionnement du personnel 
ont été assurés par l'organisation de conférent 
et sages de perfectionnement général, par à 
cours de perfectionnement technique et des séjours 
À l'étranger 

Des sages de quinse jours à temps complet ont 
ét organisés à limtention des jeunes Cadres et 
Ingénieurs nouvellement engagés et des Agents de 
Mairie récemment promus. 

À la raffinerie de PortJérôme, des cours de 
qualifcation professionnelle ont été poursuivis, 
notamment en vus de préparer un certain nombre 
d'ouvriers à la conduite d'unités devant entrer en 
service dans un avenir rapproché. 

En ce qui concerne les activités commerciales, 
des sages ont été organisés pour la formation du 
personnel de stations-ervice, vendeurs et chels 
de dépéts d'aéroport. À ces derniers cours ont 
asusté des représentants de langue française de 
Sociétés du Groupe. 

Le Plan de Suggestions a rencontré le même 
auccbs que les années précédentes. Le nombre 
des suggestions reçues en 1956 a été de 1.604, dont 
444 ont ét primées. Le ioll de ces prims 
élevé À frs 2 730 500. 


SÉCURITÉ 


Des efforts soutenus ont été poursuivis pour 
améliorer la sécurité du travail, la prévention des 
accidents d'automobiles et des incendies. Une laison 
étroite a été maintenue entre les différents services 


velle diminution du taux de fréquence des a 
par le nombre d'heures de traval exp 
rilions) qui continue à décroire réguléremen: 
em tombé à 10,9 en 1885 conme 11.3 en 1658 « 


LOGEMENT 


De nouveaux prêt ant été accordés au persc: 
en 195 pour lui fcter la construction, l'achat où 
l'aménagement d'un logement. Le ioal des sommes 
engagées pendant l'année s'est élevé à plus de 
silions de francs 

En outre, des versements ont été efloctubs À 
des organismes extérieurs de construction de loge 
ments, nouimment À des organismes de construson 
d'hubiutions à loyer modéré. Ces investissements 
ont-atteint environ 28 milons de francs en 1956 


SERVICES MÉDICAUX ET SOCIAUX 


{Comme par le passé, les services médicaux ont 
assuré la surveillance suivie du personnel dans les 
divers établissements du Siège Social, les Ralfineri 
et les insallations de province. 

Ie #0 sont associés À La collecte du sang, efocruée 
par le Centre National de Transfusion Sanguine 
auquel de nombreux membres du personnel ont 
donné leur sang 

Le parsonnel du Service Social, particulièrement 
dévoué” et compétent, a continué les nombreuses 
consultations données sur le lieu du travail ainsi que 
mes visites à domicile. Comme chaque année, à à 
assuré l'organisation des colonies de vacancus de là 
Société, Deux colonies, l'une organisée au bord de 
la mer à Saint-Gilles, en Vendée, et l'autre à la mon 
tagne à Tullina, dans l'sère, reçoivent les enlants 
de 7 à 14 ans, au cours de deux sbjours. Un camp 
pour adolescents de 14 à 17 ans est imrallé en lorèt 
À Brétignolles en Vendée. En outre, 1 a été 
cédé à l'achat d'une nouvelle propnété de nan 
hectares, à Chätllan-sur-Cluses, à 100 mètres d'als- 
tude en Haute-Savoie. Une cinquantaine d'endante 
pourront y passer leurs vacances dès cet ét 

Le nombre des enfants reçus dans les deux 
colonies et le camp au cours de l'été 1866 à presque 
doublé par rapport à 1850. Ce résulat tamcugne Se 
l'importance et de la qualité des services rendus pa 
les colonies et le camp. et conutinue, 87 mème temps. 
un encouragement pour les Srganiaaieuns 


w 


EXPLORATION ET PRODUCTION 


La Société Esso de Recherches et d'Exploitation 
Pétrolières Esso REP a activement pourmuivi son 
programme de travaux en 1986. Ceux-ci ont êté 
consacrés principalement au développement de la 
production du gisement de Parents et à l'explorse 
ion de 1a région ouest du périmètre en vue de la 
recherche de nouvelles structures productrices 
Deux nouvelles découvertes ont été effectuées, 
l'une en juillet, à Lugos situé à environ 29 kilomètres 
au Nord-Est de Parents et l'autre, en octobre, à 
Lucats à environ 8 kilomètres au Sud-Est de Parents 


grâce à l'intensification rapide des travaux d'exploi- 
‘ation, Dix forages ont été terminés pendant l'année 
et deux étaient en cours au 31 décembre. À cote 


sructure en octobre 1663. Sur ce total, 
des puis à été £xé conlormément aux normes 
gisement. 

Toutefois, en raison des dificuliés d'appro- 


visionnement en pétrole brut par suite des vd. 
du Moyen-Orient, 1 a été décidé dans l'in. 
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1954, a été octroyée à Esso REP par un décret du 
11 août 1998. Elle a été atribuée pour une période 
de 50 ans à dater du 1°" janvier 1966, Elle couvre 


Four l'ensemble de l'année, ü a été Joré 23162 
mètres de puis d'exploitation, dont 2306 mètres 
lorés en carotage. 


CARTE DES PERMIS DE RECHERCRHES 
D'ESSO REP 
Établie au 1‘ Mai 1957 


EXPLORATION 


Conformément à la législation minière, la Société 
Ess de Recherches et d'Exploitation Pérrolières 
Euso REP avait présenté aux Pouvoirs Publics, le 
18 octobre 1055, une demande de renouvellement 
de son parmis exclusif de recherches qui arrivait à 
expiration en février 1986. Ellen à obtenu la pro- 
rogation le 10 avrl suivant. Ce renouvellement à 
été accordé pour une surface réduite de moitié 
par l'abandon de la plus grande partie du Médoc 
du Libournais et répartie en trois blocs différents. 
Ceux-ci, couvrant un total d'environ 8.868 kilomètres 
carrés, ont ét désignée respectivement sous lon 
noms de périmètre sud ou des Landes de Gascogne, 


Périmètre nord ou de Cascans, périmètre nord-en 
où de Couras. 

Les travaux de surface ont été concentrés pri 
cipalement sur le périmèmre des Landes Qiare 
équipes de prospection sismique ont travail sans 


sous la conduite d'ingénieurs d'Eso REP qui, comme 


Les lorages effectués sur le champ de Parents 
ont permis de compléter les renseignements stra 
figrephiques de la structure et la détérmiration des 


Los huit autres forages d'exploration, exécutés 
en dehors de la concession de Parents eur des 


CARTE DE LA CONCESSION DE PARENTIS 


Foroges exécutés, en cours ou 


en préporotion où l*! moi 1957 


proximié de là zone aquifère des niveaux in 
snés de pétrole n'a pas permis d'isoler ceux-ci 
ages d'exp 


Au cours de l'année 1956, lez 


raton ont représenté 25.364 mêtres dont 1.743 
Au 31 décembre, l'ensemble des effects 


vailant pour Esso REP, y compris ceux dépendant 
d'entreprises extérieures, comprenait 587 personnes 
contre 539 au début de l'année, Sur ce tou, 318 
spparenaient à Emo REP 


PERSPECTIVES 1957 


Au cours des premiers mois de 1897, ls 
vaux de recherches ai de Production se sat pour 
iris dun ryinme au moins égal à coll de l'innde 
précident 

En cs qui concerne les zones de recherches, 
à an renoncé à là demande de permis lormulée 
pour le Périgord en 1954. En «fat, depuis cote 
Spoque, des demandes concurrentes, portéricures 
coll d'Emo Bundard, ayant reçu ealeton 
1 ne resui plus disponble qu'une Luble parte du 
lurioire envisagé me présentant par un (mr 
itsant pour engager un Programme d'envergure 
Par alleur, plus grande pare des suce 00e 
vertes pur la demande de permis concemant le 
parte nord-ent du Bnsin Fariien e du anrBube à 
d'autres socias de recherches 

À la fn de 106, Emo REP à déponé une nou- 
vole demande de parmi de recherches portant 
ur cinq périmètres taôs dans le parue du parmis 
del Socûté Nacomale der Paolo d'Aquiane 
muscepible d'être Mérée en venbre 1087. Cane 
demande por mur une super de 2217 te. 
mères carrès couvrant une parte des départe. 
mans de Gers, des Landes, dus Banez-Préntes 
1 des Hautes-Pyrénées 

Un nouveau matériel de prospection asmique 
ex atendu des ÉutUnis Ce matériel, d'une 
conception ès moderne, devrut permet une 
imerpréaton plus préche des renseignement 
louis par l méthode memique ef une melloure 
ulauion des équipes 

Actuellement, le production du gisement de 
Parent ont maisteu® à un rime sensiblement 
conshnt par là mise en production de nouveaux 
ui lors compensant à baise de producéon a. 
fire des puis. Des études ont dé entreprises an 
Ya de ue par Dites d'u 1 den normal 

pression du gisement Lez opérations d'sjecson 
ont commanoges ae ours de premier sens 
a cote année 

Un projet ant également à l'étude en vue de 
relier pur pipedine le Guement de Parents à Là 
fiure ralinene done Emo Sandard a entrepris le 
construcion dans Là région bordelaise. Ge pipe” 
ne aura 88 klomatres de longueur a 3 cetimatres 
de diamètre. Sa capacité, qu sers de l'ordre de 
1.500.000 lomnes de pétsol® brut par an, pourra 
Aire portée, si nécemire, à 2.80.000 in Par 
an par adjonction de pompes mpplèmentaies 


APPROVISIONNEMENTS 


ET TRANSPORTS 
—————— 


Pour es trois dernières annés 
mériques) 


les achats de pétrole brut se répartissent de La façon suivante (en ones 


PROVENANCE 


14 155 1556 
Auroëra on 
normomer À 24772 628 222906 77% 26060 85,41 %, 
veauna | sas 1130 387.685 10,5% as 12.01%. 
aures ous | 4003 1,9% Mr 12% sm 77% 
vont: À 205613 557% 3205.32 84% san aix 
TS MATONAUX DE 
roms noms US | 7725 43% mens 106% CRE 
rorat aouars | 2.922.908 100% asmau 100 % 3420 100 % 
von: 
rérou sur ct 
A OURS ANUS | 146.000 tee 317.356 
LTEOTEUN 
ss non cum À 2.706.808 ass 3.506835 


1) Les chiffres ci-dessus ne comprennent pas les quantités suivantes de pétrole brut expédiées à Por. 
Jérôme pour ralfinage pour le compie de tiers : 
en 194 112324 tonnes métriques 
en 1985 31183 tonnes métriques 
en less néant 


ACHATS DE PRODUITS PÉTROLIERS 


ent bouleversé 
lans Le Canal 
chargements dans les ports 
Méditerrans 
artton des achats 
semble de l'année 1958 n'ont 
3 par la crise du Proche-Orient 
= ne se sont Fait sentir qu'à parts 
a menovembre et n'ont affecté qu'une fraction 
ment réduits de l'exercice 


é a 


Les conséquent 


tal des achats de bruts, qui se sont élevés 
onnés, représentant une augmentation 
ux de l'année précédente, a part 
loyen-Orient a été de 88,4% contre 77.7 
Celle des bruts américains ot passée, 
d'une année à l'autre, de 11,7%, à 19,704, En lait 
les deux derniers mois de l'année, la part 
reçus de l'hémisphère américain a 604 
1 plus importante ; elle a représenté environ 
la moitié des appronsionnements alors que celle 
des bruts provenant du Moyen-Orient n'atelgnait 
guère plus du tiers du total 
La valeur FOB des bruts achetés au Moyen 
Orient a été de frs 12.336.000.000, dont 41,3 
ont été réglés en francs, pourcentage légèrement 


amélioré par rapport à celui de 
était de 408 


L'augmentation de La production du gisement de 
so Seandard S.AF 

du total des approvisionnements, 
ones qui représentaient 10,8 % 
des achats en 1855 

Esso Standard 5,A.F,, liale française de grands 

Groupes intemationaux producteurs de pétrole 
aux Éts-Unis, au Veneruels et au Moyen-Orient 
grâce à l'aide massive et immédiate qui lui a té 
apponée par ceur-ci dès les premiers jours de la 
chse consécutive aux événements d'Égypte, à pu 
se procurer les quantités de pétrole brut largement 
nécessaires aux opérations des deux derniers mois 
de l'année. Dans un souci d'itérét national, elle a 
cédé des carguisons de brut à coruins de 203 
confrèrearalfineurs. Pour les deux mois de novembre 
‘et décembre, ces cessions ont porté sur environ 
215.009 tonnes de brut, soit sensiblement 23 + des 
chargements effectués pour le compte d'Esso Stan- 
dard S.A.F. au cours de ces deux mois, Ces vrai. 
sons de solidarité ont été poursuivies an 1857 


En 1059, les importations de produits finis ont 
représenté 71.810 tonnes, dont 62.044 tonnes d'es- 


CARTE DE LA ZONE DU GOLFE DU MEXIQUE ET DES CARAIBES 


OCÉAN PACIFIQUE 


OCÉAN ATLANTIQUE 


amuey Bey 
VENETUELA 


TRANSPORTS MARITIMES 


Les transports maritimes de pétrole brut, y 
compris le brut national acheté à Esso REP, ot les 
wanspors de produits finis, eflecrués par navires 
long-courners, se sont élevés à 4.260.733 tonnes 
en 1996, Ce chifre représente une augmentation 
de 13,1% sur l'année précédente (°) 

Avant l'interruption du trafe dans le Canal de 
Suez, environ les trois-quarts des ionnages acheté 
au Moyen-Orient par Esso Standard SAT. étaient 
chargés au Golle Persique et passaient par le Canal, 
le solde étant chargé en Méditerranée orientale 
aux ports d'aboutissement des pipe-lines À Sidon 
Tripoli où Banias, Le trajet du Havre à ces diférents 
pons représente une distance de l'ardre de 6.000 
Ksomètres, Les bâtiments qui alliont, par Suez, 
dans le Golle Persique jusqu'à Ras Tanura, avaient à 
parcourir environ 11.900 kilométres, En faisant Le 
tour de l'Afrique par le Cap de Bonne Espérance, 
Us effectuent un trajet aller d'environ 20.000 kilo 
mètres, soi un allongement du parcours de près 
de T5 

La floue pétrolière française était déjà utlisée à 
plein avant les événements du Proche-Orient. 3i 
l'on songe que la durée de rotation depuis le Havre 
d'un pétrolier moderne comme l'Esso France, 
d'une capacité de 37440 tonnes métriques de port 
en lourd, est de 19 jours sur le trajet de la Médi 
terranée orientale, 36 jours sur le Golfe Persique 
par Suez et 58 jours par Le Cap (trajets aller 
iomps de chargement, déchargement 
compris), il est facle d'apprécier la gravi 
problèmes posés à la fois par la coupure du Canal 
de Suez et l'arrêt des livraisons en Méditerranbe 
orientale. Ces temps de voyage signifent qu'un 
ravire 1el que l'Emo France, en supposant qu'il 
soit utlisé d'une façon continue, chargé à 35.000 
tonnes de brut, peut théoriquement amener au 
Havre annuellement 665,000 tonnes de brut chargées 
en Méditerranée, 150.000 tonnes chargées au Golle 
Persique sn passant par Suez at seulement 210,000 
tonnes en empruntant la route du Cap. 

En outre, i ne faut pas oublier que tous les bis- 
ments de la flote pétrolière ne sont pas ri rapides 
et de capacité si importante. Par exemple, un pétro- 
ir du type 7.2 de 18.000 tonnes métriques de por 
‘en lourd, bâtiment plus ancien datant de la &n de 
la guerre, lait le voyage aller et rotour du Havre au 
Golle Persique par Le Cap en 73 jours (temps de 
chargement, déchargement et soutage compris). 

Étant donné qu'il n'était pas possible de trouver 
d'importants lonnages à affrôter, même aux cours 


du pétrole brut au Ge du Mezique et a 
grèce à l'aide apponée par les se 
ducton américaines du Groups 
Company (New Jersey). En ef. 
depuis le Havre d'un étre 

est de 27 jours eur M 

el de 24 jours seul 


Le problème du ranialement 
apparait donc actuellement comme 44 
lement un problème de transport, Dans 
de l'amée derniére, le Consell d' 

at sndig des délais 
traction, + rapidement un 
mnt programme de commandes de  pétr 
Un bâtiment de 38.000 tonnes métriques de 
en lourd, l'Esso Parents, ét an construction 
commande de rois autres navires de 38.000 tonnes 
était envisagée 


La Lvrason de l'Esso Parenis en prévue 
pour le mois de juillet 1856, La commande des trois 
autres pétroliers a été passée ferme bien avant la 
crise de Suez, Deux de ceux-ci, l'Euso Bourgogne e! 
l'Esso Alsace, auront une capacité de part en Lo 
de 39.281 tonnes métriques chacun, Ls sont Lvrablen 
respectivement en mai 1089 et février 
woisième bâtiment, l'Esso Lorraine, aura une capa- 
cié de 48.000 tonnes métriques de port an lourd 
La livraison de ce navire est prévue pour le mois 
de décembre 1980. 

En outre, la mise en chantier d'un autre pétrolier 
‘de 48.000 tonnes métriques de port en lourd, Évrabl 
en septembre 1961, a été décidée. Deux Bltimants 
de tonnage égal où plus important, ivrables au cours 
du deurième semenre de l'année 1962, ont dé 
également envisagés. 


TRANSPORTS INTÉRIEURS EN VRAC 


Les rampors imbrieurs de produits Snis 
en vrac, se sont élevés à 2.507.000 tonnes métriques 
en 1888, contre 2.339.000 tonnes l'année précédente. 
soit une augmentation de 7,9%. Ce lonnage se 
décompose en 297.000 tonnes pour les transports 
par le pipedine TRAPIL, 861.000 tonnes par vois 
fluviale, 761.000 tonnes par voie ferrée ef 552.000 
tonnes par route. 


ACHAT DE MATÉRIEL 


L'exécution d'un programme important de ta 
vaux a eu pour effet d'accroltre sensiblement lacs. 
vité du Département des Achats, Celui-ci à passé 
des factures pour 11,1 mullards de francs en 1988 
miliards l'année précédente, soit une 
augmentation de près de 20 
Ia été placé on France un volume de commandes 
d'équipements destinés à l'exportation et payables 
en « francs-pétrale », plus important encore que lee 
années précédentes. Ces commandes parent sur 
une valeur de l'ordre de 2,3 milliards de france, soit 
à par rapport à 186. Ces 
«Hrancs-pétrole » proviennent de la part des actus 
de brut réglés en francs. 


% 


ACTIVITÉS INDUSTRIELLES 


PRODUITS 


Le désir d'Esso Standard S.A.. de mets 


eme toujours plus vari 
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RAFFINAGE = 
RAFFINERIE DE PORT-JÉROME Pour l'ensemble de l'année 1986, la raffinerie à 
En Pantone, qu big dre are de ee novembre où done Lan unes ne 
pare 9 rnb ù us des mag demo Où D 2 CR pa ren tonne ° 
= 
je Tonnes | % | Tonnes 5 
tas, uns, os moe lue mou | 108 = 
MOYEN-ORIENT 2.595.709 704 2.655.437 LA] » — 
ton we (us ww | 107 = 
ÉTATS-UNIS 122.802 33 21.862 09 æ - 
TOTAL : 3684873 100, 3421.39 100, » 
Din que Le coméquances des événement du 36,4, des tonnage ia, los que a part des 
MoyOret Sant Macé ques auems de à bn orge du Meyer den cobnt à a 
duo de loxrace, à par de Deus du More 108 
One ms où œuvis pou lemenble de lame Le rats de Porsjérème à commencé à ral 
on rooms à TA, Cnire 3, on 1068. Cale anus de br do Lao nn donnes 100 
Sabre de lramiphére mérean ee pate 
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Poux ln dax mie de noraie ot décembre 
1 par os Dr de han and 
PRODUCTION 


DE LA RAFFINERIE 
DE PORT-JÉROME 
1 COUPRIS LES PRODUITS COWSOMMÉS EN RAFAINERIE 


re DE 1952 À 1956 


en milliers de tonnes 


L'accrolssement dé la production du gisement de 
Parents 4 permis d'augmenter simaltanément les 
tonnages traités par Port-Jéréme et les cessions de 
brut à des tiers par Enso REP. 

Les difficultés d'approvisionnement en brut ont 
cbligé À lasser inactive, pendant la majeure parte 
des deux derniers mois de l'année, l'unité de distl. 
lation équipée pour travailler uniquement à la pres- 
sion atmosphérique, ainsi que l'unité de cracking 
thermique. Ces arréts ont é1é mis à prof pour pro- 
céder à l'nspecton de ces installations. L'unité de 
cracking caulytique a été maintenue en lonctonne- 
ment, mais au débit minimum compatible avec une 
marche satslaisante 

Les quantités de produis fabriqués en 1958 
e répartissent, par comparaison à celles des quatre 
années précédentes, comme indiqué sur le tableau 
de la page précédente. 

La diminution de production du propan 
conséquence de la fabrication de térapropylr 
l'unité de polymérisation, mise en route à la ralf- 
nerie au mois de novembre 1955, 
productions de gas al, fuels et huiles ont 
êté augmentées relativement au volume de brut 
waité en 1986, pour répondre aux besoins croissants 
de l'industrie. 

En contrepartie, la production d'essence à été 
inférieure à celle de 198; les besoins ont toutelois 
Pa tre satisfaits grâce aux reprises sur lea stock. 

Le laboratoire de recherche, outre les travaux 
dans le domaine de la pétrochimie dont 1 sera 
parlé plus loin, à poursuivi ses études sur l'amélio- 
ration de là qualité des produits, notmment en ce 
qui concerne les essences, Huiles et asphaltes, Une 
centaine de personnes sont affectées uniquement 
À dos travaux de recherche, sur plus de 180, 
employées par l'ensemble des Laboratoires de la 
rafänerie de Port-Jérôme. 

La majeure partie des travaux de construction 
4 concerné la deuxième unité de cracking cataly- 
que, utlisant le procédé du catalyseur fuide, 
dont la capacité sera de 1.050.000 tonnes par an en 
Alimentrion iotle. Le démarrage de cette unité 
st prévu pour la fn du deuxième trimestre 1057. 

De nouveaux réservoirs représentant une capa- 
cité totale de 121.000 mètres cubes ont été mis en 
nervice pour le stockage du pétrole brut, des pro- 
duits en cours de fabrication et des produits finis. 

Deux tours de refroidissement des eaux de 


Au mois de juilet 1986, ont été entreprises les 
études er vue de la construction d'une unité de 
relorming catalyque dont la mise en service est 
envisagée pour le mieu de 1958, Cette unité sera 
complétée par une installation de désulfuraton den 


capacité de stockage de La raffinerie. Des réservoirs, 
représentant une capacité de 160.000 métres cubes. 
seront construits au cours des années 1957 1 1953. 
RAFFINERIE DE LA MAILLERAYE 

La production de la Raffnerie de La Malleraye 
a progressé de près de 8°, en 1958, avec un tou 
de 43.181 tonnes d'huiles, graisses et produits spé. 
ciaux, contre 40.085 tonnes en 1895, 

L'augmentation d'activité à été particulièrement 
marquée pour les hulles blanches et les graisses. 

En En d'année, un brusque affluz de commandes 
à été observé À la suite des événements du Proche. 
Orient. Elles ont été satisfaites en opérant d'impor. 
tants prélèvements sur les st0cka 

RAFFINERIE DE BORDEAUX 

Les études en vue de la construction, par Esso 
Sundard S.A.F., d'une nouvelle raffnerie au Bac 
d'Ambès ont été commencées pendant l'été 1956 
1 a été procbdé, au cours des premiers mois de 
cette année, aux travaux préliminaires d'étude du 
sol, an vue de déterminer les conditions d'implan. 
lation des installations, 

La rafnerie sera conçue pour traiter princi- 
palement le brut de Parents et pour recevoir, on 
supplément, du brut du Moyen-Orient et du brut du 


a 


Venezuela pour la production de bitumes, La capa- 
cité des installations à été calculée pour la sil 
üon de 1.600.000 lonnes de brut par an lors de 
la mise en route envisagée pour 1969, La rafinerie 
sera dotée de réservoirs permetant le mockage 
de plus de 400.000 mètres cubes de pétrole brut 

La construction de cene nouvelle raffinerie 


contribuer au développement économique de la 
région du Sud-Ouest et permenra à uso Standard 
SÂF. de répondre, dès 1956, à l'augmentaton de 
La demande en carburants et en combaribles liquides 
dans une zone producice de pétrole brut mais 
‘dont les installations de raffrage sont trés inférieures 
aux besoins 


PÉTROCHIMIE 


Emo Sundard SAF, brique déjà à Port 
Jérôme d'apprécables quantités de produits che 
miques trés du pétrole. Depuis plusieurs années 


développe rapidement, Ele envisage la construction 
d'une unité pour la fabrication d'une autre variét 
d'additis pour huiles moteurs, le Paralone, obtenu 
par dépolymérisation du caoutchouc Buyl. 

L'unité de polymérisation, mise en route à la 
An de 1965, assure la production de térapropylène 
utlisé pour la fabrication, à laine de la Sandard- 
Kühlmann à l'Estaque, d'AryAlkyis servant à la 
préparation de détergents de synühèse. 

Les projets pétrochimiques d'Esso Standard 
S.A.F. font l'objet, Sepuis plusieurs années, d'études 
muivies avec le concours de l'Esso Research and 
Engineering Company, lale de la Sandard Où Com- 
pany (New Jersey) qui lui communique, dans le cadre 
d'un contrat d'assistance technique, les résultats des 
recherches effectuées par les Sociétés du Groupe 
En 1986, les études ont plus particulièrement porté 
sur l'utilisation des gaz, l'obtention d'éthylène, la 
labrication des sulfonats et la récupération du souire. 

La réalisation de ces projets doterait a rafinerie 
d'unités conçues en vue de l'élaboration de produis 
de base de pétrochimie variés et marquerait une 
nouvelle oentation dans les fabrications pétrochi- 
miques que la raffinerie effectua jusqu'à présent 


— d'auxe par, par la «Société Normande de 
Matbres Plastiques», pour la fabrication de 
polyéthylène basse pression, type Ziegler 
1 est procédé actuellement aux études tech 

niques préliminaires à la construction de l'unié 

de préparation de l'éthylène, dont le démarrage 

en prévu pour le quatrième trimestre 1858 

Un autre contrat a été conclu avec le Guz de 
France pour la fourniture, pendant dix ana, d'une 
quantité de gaz de raffinerie de 1.600.000 à 2.000.000 
de thermies par jour. L'unité de traitement des gaz 
nécessaires, comprenant des installations de com 
pression, de désufuration et de séchage du gas, ent 
‘en cours de construction. Son achéèvement est env 
sagé pour le mois de juillet 1857. 

Un accord a été conclu avec la Société Bosal. 
Maletra pour la fourniture, pendant dix ans, de 100 
nages d'hydrogène sulluré, pouvant ateindre 20.000 
ionnes par an. 

L'usine que doit construire cette Société, auprès 
de PortJérême, pour la récupération du soufre, 
doit étre mise en service vers la En de cet 


1 est procédé actuellement aux études préll- 
minaires À la construction, dans la raffinerie, d'une 


Enfin, ls Société du Caoutchouc Buryl(SOCABU), 
dont Emo Sundard SAP. détient 22,3%, du 


ACTIVITÉS COMMERCIALES 


Alors que l'année 19% 
par une progression rbgulié 
à été Le témoin d'une série d'événements 

à influe ton du marché 


‘de nos ventes, l'an 


sessils qu 


des produis pétroliers, En février, un froid intense 
à surulé brusquement là consommation des combus. 
übles liquides, mais à froiné ln consommation des 
carburants, Au début du deuxième mimestre, une 


sation de la taxe qui frappe le aupercar 


CARBURANTS AUTO ET SUPERCARAURANT 
CARBURANTS AMATION ET CARBURÉACTE 
PÉTROLE ET AUTRES PRODUITS BLANCS 
Gas Ou (1) 

FU FLUDES 

FUEL LOURDS (1) 

LUBRIRANTS 

BITUME 


CARBURANTS AUTO 


Le tonnage réalisé en 1986 par Enso Standard 
S.A.F. ent sapériour au double des quantités vendues 
en 1950, tonnage en hausse d'environ 10 *, sur celui 
de 1995, Corte hausse eût été plus accentue encore 
si un régime de restrictions n'était pas entré en 
rigueur à la minovembre. Néanmoins, et compte 
tenu de l'avance prise pendant les dix premiers 
mois, notre Société à pu améliorer sa position sur 
le marché de l'essence ordinaire at du supercar. 
burant, Nos vantes d'essence ordinaire Ont pro 
gressé de plas de 20 %, par rapport à 1655. 

Le 1 avril, une majoration des taxes aur le 
supercarburant partait de 3,80 francs à 5,50 francs 


2 


barant à provoqué un ralentissement d 
ce produit au bénéfice de l'essence 01 
août, le mauvais temps à été préjudk 
jonsommation d'essence. Enfn, à paru de nov 


bre, la crise de Suez conduisait les Pouvoirs Pt 
l'instauration d'une répartition autoritaire des 
duis pétroliers. 

France métropoliuine, y comp: 
sarrois, nous avons vendu les quantités suivante 


{en tonnes) 
733308 | 006.472 9,97 
UR sur | 96.303 3,02 
25260 | 26178 + 30 
169.05 | 172070 + 127 
851.70 | 411.21 +16,98 
45.564 | 564.681 13,95 
124330 | 145.270 16,83 
ain | ao + 1,70 


par Lire la différence avec le prix de vente de l'es- 
sence ordinaire. Cetis mesure à eu pour efet de 
ansférer une partie des achats de la clientèle vers 
l'essence ordinaire, et la part du supercarburant 
dans le tot des ventes de 1e Société an supercar 

burant + essence tombait ainsi de 44%, en 1966 à 
388%. en 1956. 

A la suite des événements de Suez, la fabrt 
cation du supercarburant a été suspendue. D n'es 
Plus nécessaire de démontrer l'uilité du super 
carburant. La moitié environ des véhicules const 
tuant le parc automobile français sont équipés de 
moteurs conçus pour fonctionner avec un carburant 
À indice d'octane élevé. Almentés avec une essence 
présentant un indice d'octane insuffisant, leur rer 
dement diminue et par conséquent, Là consom- 
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mation d'essence s'en trouve accrue en même temps 
que la faigue du moteur, En outre, les raffneries 
françaises sont équipées d'installations, telles que 
des crackings ou relermings catalytiques produisant 
(des gaz et des emsonces de haute qualité. La néces- 
té de continuer à les fire fonctionner pour assurer 
la production de gaz entrafnait une produceon simul- 
tanée d'essence à indice d'octane élevé qui ne pour 
vait être uilisée que par mélange avec d'autres 
qualités pour la fabrication d'essence ordinaire 


PÉTROLE LAMPANT 


La répartition autoritaire des produits pétroliers 
ne concernait pas le pétrole Lampant, dont les ventes 
2e sont ainsi trouvées lavorisées pendant les deux 
darniers mois de l'année, où ce produit a été utilisé 
comme combustible pour les chaufages d'appoint. 

Les tonnages distribués par Esso Slandard ont 
augmenté d'environ 8 


CARBURANTS AVIATION 


Du fait qu'en 1958 la concurrence s'est accen- 
tuée dans le sectour des carburants pour l'aviation, 
les contran de ravitaillement des lignes aériennes 
internationales négociés à l'étranger n'ont pas 
tous été renouvelès au bénéfice du Groupe Esso. 
Ceci a eu pour effet de diminuer d'autant Les Lvrai. 
sons faites en France au titre de ces contrats inter. 
natoraux, et par Voie de conséquence notre part 
sur ce marché. Cependant, le volume total d'essences 
aviation et de carburbacteur vendu à légèrement 
progress 


caso 


(A partir du 1 juin 1968, les Pouvoirs Publics ont 
mis £a à la réglementation qui conduisait à la pol. 
lution du gas oil vendu comme fuel domestique pour 
Le chantage. Cette pollution, qui aboutissat À réduire 
volontairement la qualité du gas où vendu meilleur 
marché comme combustible, était destinée à empé- 
cher son ulisaton frauduleuse comme carburant 
dans les véhicules diesel routiers. La nouvelle régle- 
mentation autorise la vente de co produit : 

— comme foel domestique : dans ce cas, le gas où 
‘est colaré, additionné d'un élément traceur, et 
vendu à un prix détaxd. 

_— comme gas où moteurs : dans ce cas, le gas où 
n'est pas coloré ef son prix comprend la taxe 
intérieure. 

De ce lat, les tracteurs agricoles, les moteurs 
fixes où mobiles qui, pour des raisons techniques, 
consommaient du gas où alors que la nature de leurs 
travaux, où de leur utlsation, ne les aasujetissalent 
pas aux produits taxés, cestaient dès le mois de 
Juin d'employer du gas oil pour s'approvisionner 
avec le nouveau produit. 

L'absence de statistiques ne permet pas de 
chifrer très exactement l'imporiance du dépla- 


cement de tonnage consécutif à cette nouvelle régle. 
mentation, mais nos estimations nous permetiens 
d'asmurer que les ventes de gas où destiné à Là 
carburation sont en progression sensible 


COMBUSTIBLES LIQUIDES 


La nouvelle réglementation relative à la vente 
d'un fuel domestique de qualité améliorée et un 
hiver particulièrement rigoureux ont eu pour efler 
de stimuler les ventes de fuels fluides. Celles de 
noue Société ont réalisé un gain de près de 17 
par rapport À 1865. 

Nos ventes de fuels lourds ont progressé parte 
culiérement rapidement, la poursuite de l'expansion 
industrielle se traduisant par un accroissement con. 
‘inu des besoins, dans une période où 1 est difile 
d'augmenter la production de charbon. Une avance 
de l'ordre de 14 *, a été enregistrée sur le marché 
intérieur. 


LUBRIFIANTS ET BITUMES 


L'importance des stocks de lubrifiants existant 
dans les raffineries ot les dépôts au moment de la 
rise de Suez on attéruait les effets au point que les 
halles de graissage n'étaient pas incluses dans le 
système de ratlonnament instauré en novembre 
Les ventes d'Esso Standard S.A.F. ont augmenté 
de 19,1%. Le succès de la nouvelle qualité d'Esso 
Extra Motor Où, halo « ant-usure », lancée sur Le 
marché en octobre 1965, n'est confirmé en 1996 
1 est un nouvel exemple de la compétence des labo- 
ratoires Esso qui ont mis au point cette huile répon- 
dant aux conditions d'utilisation les plus sévères: 
Nos laboratoires pourruivent également les 
travaux d'étude de birumes de haute qualité. En 
augmentant ses ventes on 1998, Enso 
Sundard SA. a participé à la progression rela- 
tivement lente de ce marché. 


PÉTROCHIMIE 

Les perspectives offertes par le rapide dévelop- 
pement de l'utilisation des matériaux de synthèse, 
laissent espérer de nouveaux débouchés importants 
à l'induatre française du pétrole. Enso Siandard 
SAF. a contribué aux progrès du marché en muli- 


qubs à l'usine de la Sandard-Kuhimann à l'Estaque, 
essences spéciales, white-spiri et pétrole désodorisé. 

Les ventes de plastifiants, Alkyiats lourds abri 
qués à l'usine de l'Estaque, Vistanex et Caoutchouc 
Butyl sont également en très netie progression. Du 
Tapropylène et du Térapropylène, mis pour la 
première fois sur le marché par Esso Standard. 
‘en 1986, ont rencontré Le aveur des consommateurs. 


Les fournitures aux sociétés fabriquant des 
détergents de synthèse à base d'ArylAlkyis, pro- 
dus à l'Esaque, ont augmenté de 62 %, en 1956. 
Esso Sandard SAF. qui état, par l'iermédiaire 
de sa flale Standard Kühimann, seul fabricant fran- 
Gais de ce produit, devra compler, à pari de La En 
Êe cens année, sur une concurrence d'origine rato- 
nale en supplément de celle des produits importés 
Mas l'augmentation escompiée de la demande dans 
les années à verur doit permenre à notre Société 
de wouver sur ce marché un débouché correspon- 
dant à sa production. 

Notre chifre d'afaires pour les spécialités agri- 
coles à progressé d'environ 25% en 1956. Les 
Ventes de Captane ont été particulièrement actives. 
Ce produit, qui provenait de l'importation jus- 
‘qu'en 1958, doit re maintenant Habriqué en France 
par la Compagnie Française California Spray Che- 
mical qui à mis récemment en route une usine près 
de Marseille. Emo Standard SA.F. assure la dis- 
iibution du produit labriqué à cette usine et qui a 
rencontré un vif succès auprès des viticulteurs 


DISTRIBUTION 


La rationalisation du réseau de distribution a 
été poursuivie par l'établissement de nouveaux 
poins de vente à des emplacements favorables, 

L'ensemble de la chaine de Stations-Service 
Euso a diribué, en 198, plus du double de car- 
burants qu'en 1899, avec un nombre de pompes 
diminué de moitié, soit environ 0.000 seulement 
Une station moderne, équipée en moyenne de deux 
pompes ei de deux cernes, assure le débit qui 
était réalisé avant-guerre par une dizaine de petites 
installations éparses représentant environ une ving- 


au devant de l'anenie de l'uilameur, ent chiens à 
l'aide de moyens peu coûteux et conmibs à là 
qualité du service. La préférence da cent pour les 
satons de ce type ne consuiue-+elle pas leur mA 
leure justcation? 

Et pourquoi s'inquiéter d'une concenrason 
des matins-service? La concentration géographie 
de cernes activités commercales répond à là 
nécessité de la fourniure des services Là où en a 
besoin le consommateur. La confrontaon des ofres 
et des demandes, qui facilite le choix des corsom 
mateurs en leur garantissant la meilleure qualité 
au meilleur prix, exige un groupement des acer 
de même rature, Les marchés ont existé depais 
les lemps les plus reculés, pourquai donc les car. 
burants échapperaient-is à cette loi économique? 

Dans ces conditions, on s'explique mal comment 
Les Pouvoirs Publics ont pu s'émouvoir à La rue de 
prises de position, musctées par la construction de 
nouvelles Stations Service et par leur concentration, 
sur les emplacements favorables des grands iiné- 


EXPLOITATION 


La capacité du pare de camions-cilernen aflectés 
ax raviailement des Sutions Esso à été augmentée 
à la mise en service d'une première tranche 

de véhicules articulés de 23.000 litres. Ceurci 
‘ont permis d'améliorer À nouveau la moyenne des 
en diminuant de cinq 
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COMMENTAIRES FINANCIERS 


La situation d'Enso Standard S.A.F. au 91 déce- 
re 1988, ainat que les rémtats obtenus au cours de. 
l'axercice 1866 sont donnés par Le Bilan et le Compte 
de Résultats publiés à la En du présent rapport 
Ces documents sont commentés par le Commis 
maire aux Comptes. Nous ne donnerons ci que quel. 
ques expleations sur les pois importants qui 
marquent l'évolution Ananciére de notre Société 
nu cours de l'année écoulde 


LES INVESTISSEMENTS 
ET LEUR FINANCEMENT 


Cane question prend une importance gran 
disant en raison des projets de notre Société, 
relatifs à son extension en particulier dans les 
domaines du Ralfnage et des Transports Maritimes 
Le graphique ci-contre « Uülisaton de l'excédent 
des recetes après règlement des charges courantes. 
de l'exercice » montre nos dépenses d'invests. 


sement #t leur mode de financement 
À. — INVESTISSEMENTS 
1. — Immobiisations. 


En 1939, les dépenses immobilisations se 
Bievéns À 7195 ions de francs conte 4 04 an 
1986 (519 suillons de dépenses de production étant 
exclus), Eles s'anysent comme eu, par act à 


TRANSPORTS MARITIME 
RAFRNAGE 


Les dépenses propres aux activités normales 
S'Emo Sandard marquent an 1288 une augmen. 
taton de 2521 miens, soi plus de 50% de 
grues de l'année précédents, mont ini en rl 
poursuite de son 7 
programme d'expansion et de 

Les dépenses de l'activité Transports Maritimes 
représentent le versement d'un premier acompte 
sur cinq nouveaux navires, dont l'Esso Parents qui 
sara mis en service dans le courant de l'année 
1863 et les autres entre 1950 et 1981. 

Les dépenses de Ralänage comprennent, en par. 
auler, une partie imporante du coût du second 
crackéng catalytique. 

L'augmentation des dépenses pour la Dis 
buion et les Trarspors Iérieurs résulte princi 
palement de l'eort fait par notre Société pour déve. 
leppar son réseau de dibuion a moderne 220 
pare de camions-cternes 


ORIGINE DES RECETTES | 152 COR 185 156 
: | 3: 
CARBURANTS AUTO À 40.450 50,4 | 45.099 53,5 | 51.356 53,9 | 65.080 55, TIM2 531 
Gasunurs avanon € GBuRÉAQEUR À 26m 22! 456 27 | 404 42. 5425 43] 416 5 
PÉTROLE ET AUTRES PRODUITS BLANCS 1e 2,3 | 1642 1,9] 1.583 1,7! 1685 14/{ 144 32 
Gus où 607 76! 6563 7,6) 7456 6,2 12459 103 | 1407 102 
FUEL OIL DOMESTIQUE 2004 25. 2241 26! 2163 23 | 25 AB 32 
nou on | za 26/ 2158 25| 217 25 22| 342 25 
su ous Louros er msnuuns À sas 7, | 545 6, | som 53| 67 53] 120 5e 
mars À os06 123 | nos 105 | 91 104 | os 93] 132 26 
sonne mont À 7 1, | se 11 dat 13! t6û 14) 17m 12 
sms À so 40! se 5! ass 44! 44 37! 4m 52 
ane mous | ss 59! au 34! sam 32! 34m 29) 67e és 
ace vomomanon | 1407 141 175 2, | 248 25] 168 14/ 170 12 
nécms ovasts | 65 00! 47 05! 5 06! ## 03] 1e o7 
31 O0 060 100) 95.262 1OD | MEES 100) 138.558 100% 
TRANSACTIONS AVEC LES CONFRÈRES | 
ans us | mas 


CHIFFRE D'AFFAIRES TOTAL 


AFFECTATION 
DES RECETTES 


ACHATS ET TRANSPORTS 
DOUANE, MPOTS, TAN 
FABRICATION, DISTRIBUTION, GESTION 
APOINTEMENTS ET SALAIRES 
DÉPENSES SOCULES 

MOWSIONS, DOTANONS TECHNIQUES 
MÉNÉRICE DE L'EXROIE 

A DISTRBUER AUX ACTIONNAIRES 
INVESTI OÙ RÉSERVÉ 


(ET 


159.715 


18 


13 ss | 18 
% % * = 
EXETETES us 4 
smo 428 | 4.50 457 sus 27 
sms 114! 82 #ssr 101) 1350 98 
40 56) 535 s4s 46) Sas 42 
ts 22) 227 288 21] 2m 2 

os! œ o1| 112 08 

14 13 13 12 » 
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de ce poste résulte de l'acque 
‘uriout de l'accroissement 
vus de ln construction de 


aiion de 


jements ont été fnancés pi 
ces propres, après règlement des charges 
courantes de l'exercice, par un aceroissement des 
emprunts à long et à moyen terme et par une légère 
réduction du londs de roulement. De ces divers 
montants, 1 y à lieu de déduire 1.389 ruilions repré- 
sentant le dividende brut de l'exercice 1955, dstr 
bué au cours de l'exercice 1956 
Bénéfice net : 2.888 millions. Ce montant 

est commenté caprès au paragraphe « Résultats 

2- Amortissements : 9.080 millions. D s'agit 
des amortssements passés dans l'exercice. Is repré- 
sentent la dépréciation de nos installations et Sgurent 
dans les charges de l'exercice, en partie dans le 
coût des produits vendus et, pour la différence, dans 
le coût de distribution et de gestion. 

3 - Fonds de renouvellement : 1.090 millions 
Co somme représente l'augmentation de la « Dot: 
ion pour Renouvellement du Stock Indispensable » 
et de La « Provision pour Fluctuation de Cours » par 
suite, en particuller, de l'augmentation du prix du 
pétrole brut survenue depuis le début de l'exercice 
ous. 


4 - Dives 
— Encaissement Dommages de Guerre (rocons- 
truction) : 447 millions. Esso Slandard à roçu de 
l'État, au tre des Dommages de Guerre, un 
montant otal de 488 millions. Selon La législation 
en vigueur, 447 millions relatifs à la roconatruc- 
üon de non installations transférés de la 
Provision pour Dommagea de Guerre à Recevoir 
À la Réserve Spéciale de Rédvaluation; la difé- 


— Valeur note des immobilisations vendues et 
autres opérations : 262 mulons. Cote rubrique 
représente diverses recettes, dont La valeur nette 
comptable des immobilisations vendues et los 
plus-values de cessions réalisées sur ces immo 
biisations. Ces plus-values ont êté disrraltes du 
bénéfice proprement dit, en application de l'ar: 
cle 40 au Code Général des Impôts; elles sont, 
en effet, exonérées de l'impôt sur les bénéfices 
sous condition d'être uiliaées, au cours des trois 
prochaines années, à l'acquisition de nouvelles 
immobilisations. Elles Agurent au passif du Bilan, 
sous l'intitulé « Plus-values de cessions à réin. 
vost ». 

— Fonds de roulement : Le fonds de roulement 
représente l'excédent de l'actif circulant (valeurs 
d'exploitation + valeurs réalisables à court terme 
ou dispomibles) sur les dettes à court terme, Au 
31 décembre 1955, 1 s'élevait à 6.060 millions; 


amené À 5,562 millions au 31 décembre 


dettes à long terme 


terme. L'accroissement de 


et à moyen: 


d'un prélèvement de 450 millions sur le prêt à 
long terme de 890 millions contracté poi 
construction du pétrolier Esso Parents 


d'une mobilisation de 2 millards sur l'ouverture 
de crédit à moyen terme de 4 millards consentie 
par un groupe de banques; ce crédit est destiné 
à fmancer noue programme d'expansion du 
RalSrage, en particulier La construction dé notre 
deuxième rafinene prés de Bordeaux 
Par contre, 1.260 millions représentant des 
präw obtenus pour la construction des pétroliers 
Esso Pas et Esso France sont venus à échéance 
en 1957 et, de ce fait, ont été transférés dans los 
Dettes à court lerme », sous l'intitulé « Emprunt à 
moins d'un an » 


OPÉRATIONS COURANTES 
DE L'EXERCICE 


Les soldes, en £n d'année, des postes du bilan 
résultant de nos opérations courantes, c'est-à-dire 
valeurs d'exploitation, valeurs réalisables à court 
terme où disponibles, dettes À court terme, se sont 
assez sensiblement accrus par suite, principalement, 
d'opérations à caractére exceptionnel que nous 
avons dû réaliser en raison des diverses mesures 
consécutives aux dificultés d'appromonnement en 
produits pétroliers 
1 — Valeurs d'Exploitation 
La valeur de nos stocks est passée de 11.102 
ilions au 41 décembre 1955 à 11693 millions 
À fin 1988. Cote augmentation résulte notamment 
— de cargaisons de pétrole brut en transit, pro 
venant d'umporttions, cédées au début de 1057 
À des confrères, ainsi qu'exposé À la page 15 
de ce rapport 
— de la hausse du prix du pétrole brut importé. 
ainsi que d'une hausse importante des taux de 
Hrôt par suite de la fermeture du canal de Suez 
— de l'augmentation du prix des produits finis 
2 — Valeurs Réaliables à Court Terme ou Dispo- 
nibles 
Nos créances sur les clients n'ont augmenté 
que de 5 %, bien que notre chifre d'aflaires se soit 
accru de 13 %,. Par contre, on enregistre un acerois- 
sement imporiant du poste 4 Autres Débiteurs » 
dû à des cessions de cargaisons de pétrole brut 
nos confrères, non réglées au 31 décembre 


3 — Dettes à Court Terme 
En contrepartie de l'augmentation enregistrée 


— une augmentation de 500 millons des emprunts 
à moins d'un an. En off, le momant de 75 
ions insert à ce poste au bilan pi 
Été réglé normalement au cours de l'exercice 

dis que 1.290 millions ont été translérés des 
à Long et Moyen terme 


RÉSULTATS 


compte de résultats fait apparaitre un béné- 
fice net de 2268 illons après constitution de la 
provision pour impôt sur les Sociétés et les dou: 
tions aux comptes d'amortisements et de provisions 


dont 1 est question ci-dessus au chapitre « Finan- 
Les receties totales, après déduction des res 
sur le chifre d'afires, se sont élevées à 150. 


millions contre 137.281 millions en 1988. En excluant 
les opérations compensées avec confrères, le chifre 
d'aflires commercial proprement dit s'est élevé à 
134,859 milions contre 118.483 milions en 1985 

Bien que pour la première fois en 1998, Esso 
Sandard SAP. ai reçu d'Emso REP un montant 
net de 681 millions représentant sa part dans le 
dividende sur les profits réalisés par cette Société 
‘en 1969, son bénéfice net est inférieur à celui de 
l'exercice précédent pour des raisons, d'ailleurs 


UTILISATION DE L'EXCÉDENT DES RECETTES APRÈS 


indépendantes de 


dont les principales 

— Frais et taxes mur l'augmentation de capial 
réalisée le 16 avr 1956 : 411 rail 

— Doation aux fonds de renouvellement : 1.02 
æilions (soit 970 milions de plus que pour 


— Augmentation de l'impôt 


exercice 1955) 


x leu bénéfices de 975 


millions, due en particulier 
à l'ajustement de J'impêt aur l'exercie 
dont le taux a lé porté de 38 à 41,80 
après la publication du bilan 
— à une provision destinée à faire lace au pré- 
lévement temporaire de 20%, sur a partie 
du bénéfice de l'exercice 1996 exoédant la 
moyenne des bénéfices des deux précédents 
Consttuton, pour Là première lois cette année 
d'une provision s'élevant à 295 mlions de francs 
pour paiement des congés payés correspondent 
À la période de travail entre le 1* juin et le 31 
décembre 1958, Bien que du point de vue 
fiscal, cette provision ne soit pas déductible du 
bénéfice imposable, elle représente une dette 
de l'entreprise envers son personnel et 23 créa- 
“ion répond au souci d'une saine gestion admi- 


en millions 


RÉGLEMENT DES CHARGES COURANTES DE L'EXERCICE de francs 


z 
8 
Ë 
£ 
£ 
8 
à 
Ë 
GI 


ANALYSE FINANCIÈRE ET COEFFICIENTS 


1952 | 1953 | 1954 | 1955 | 1056 
A IMMOBILISATIONS (VALEUR D'ACHAT RÉÉVALUEE) 53,5 568 |602 @ 61e 
8 AMORTISSEMENTS 274 | 281 128,3 | 308 | 354 
€ IMMORILISATIONS (VALEUR NETTE) (A8) . 261 |287 at9 12 | 48 
D AUTRES VALEURS IAMOBIISÉES role) 22) se | 64 
ACTIF INMOBIIS (C--0) 28 308 341 368 41,2 
F VALEURS D'EXPLOITATION ne (ur ur Lie Lise 
G VALEURS RÉALISABLES À COURT TERME ET DISPONIBLES: | 12,7 1125 | 13,3 | 147 172 
M ACTIF CIRCULANT (F6) 245 242 125 |250 ls 
À ACTIF TOTAL (ELH) 55 5911627 723 
1 CAPITAUX PROPRES ET RÉSERVES . . . . . . . . a | 306 |æ27 |a5a |. 
FONDS DE RENOUVELLEMENT ET PROVISIONS 28|s | 33] 34! 44 
L DETTES À LONG TERME . . 2 | 20! 27| 41 | 53 
M DETTES A COURT TERME 18,1 /185 20,4 19,9 |256 
N° PASSIF TOTAL (KL) . 52,5 55 |59,1 | 62,7 |72,3 
O FONDS DE ROULEMENT (H—M) . 64! 57/46! 60 | 55 
Pi CHIFFRE D'AFFAIRES COMMERCIAL (Y_COMPRS DROITS DE 
POBANEN PRET SAUT RAR ne go4 86 054 | 1184 138,6 
e CRE AARES COMME ADS DE DOUÉ LS) 50,9 50,3 540 64,3 | 754 
Q RÉSULTATS NETS. . . . . Êe + -| 2418) 1,24) 2,97 3,63 2,87 
RO BÉNÉFICE DISTRIBUÉ . . . . . . . . .. . ....| 0,95 0,95 1,36 1:39 1,39 
CoErraENTs 
# 
1 uounmt D. ......... .L 135! 131! 123) 120) 122 
à 
2 TRÉSORERIE n 0,02. lon) os) ol 074] 067 
1 
3 sovaunt nl 261 287 256 260 234 
4 oraux cmauuamms D... | our) 044) 04! ot! 043 
5 roranion 0€ Lace cmcuuanr () +.) 828 355 38 456! 446 
6 emaneemenr D€ La mnmognusé ED 428 118 116 146 118 
7 MARGE NETTE (DROITS DE rouen 9 -.l an 144! ani) 306! 207 
7 MARGE NETTE us roue us -.) 408 247 550 56) 38 
ao | 
8 rewrasuné ( ps) recr-e asile sal.s2 93, 62 
9. osrmaunon vs omneunes OR... ass 766 458 85 | 454 
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PASSIF 
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PRINCIPALES PARTICIPATIONS AU 31 DÉCEMBRE 1956 


Esso Sundard S,A.F. a maintenu ses participations dans les sociétés suivantes 


SOctÈTÉ ESSO DE RECHERCHES ET D'EXPLOITATION PÉTROLIÈRES ESSO REP 
@ Capil | Frs 3.510.000.000 — Participation : 88.98 % 
@ Aciviés : Recherches et Exploitation d'Hydrocarbures. 


STANDARD-KUHLMANN 
# Capital : Pra 238.000.000 — Participation : 49,98 7. 
@ Acüviés : Fabrication de Paraflow et de détergent. 


SOCIÈTÉ ANONYME D'HABITATIONS A LOYER MODÈRÉ DE LA SEINE-MARITIME 
@ Caplul : Fra 29.400,00 — Participation : 43,80 % 
@ Activités : Construction de logements, 


RAFFINERE DU MIDI 
© Caplal : Prs 780,000,000 — Participation : 39,33 %. 
@ Activités : Exploitation de dépéis stockeurs en France 


DÉPOTS DE PÉTROLE COTIERS 
© Capinl  Prs 390,000.000 — Participation : 24,20 %. 
© Activités : Exploitation de dépéts de produits pétroliers à Dunkerque, Cherbourg ei autres ports 


SOCIÉTÉ DU CAOUTCHOUC UTYL (SOCABU) 
Capital ; Frs 1,090.000.000 — Participation : 22,10 % 
© Activités : Fabrication de caoutchouc synthétique. 


SOCIÈTÉ HAVRAISE DE MANUTENTION DE PRODUITS PÉTROLIERS 
® Capiul : Frs 600.000.000 — Participation + 18,80 % 
1 Acüvités : Réception du fuel oil pour soutes. 
Exporation ou réexpédition sur d'autres ports 


SOCIÉTÉ POUR LE RAMASSAGE ET LA RÉGÉNÉRATION DES HUILES USAGÉES 
@ Capital : Frn 00.000.000 — Participation : 18,44 %. 
® Activités : Récupération ot régénération des huiles. 


SOCIÉTÉ DES TRANSPORTS PÉTROLIERS PAR PIPE-LINE (TR.APIL) 
© Capital : Fra 2.000.000.000 — Participation : 8,47 


/®_ Activités : Consrueton et exploitation du pipe-lne destiné à transporter les produits Anis des ra 
fneries de La Basse-Seine vers la Région Parisienne 


Au cours de l'année 1656, Esso Standard SA.F. a participé à la création de La société suivante 


SOCIÉTÉ CIVILE D'ÉTUDES DU PIPE-UNE DE LA MÉDITERRANÉE AU RHIN (SOPIMER) 
{@ Capital : Frs 17.000.000 — Participation : 9,09 4. 
© Activités : Étude d'un projet de pipe-ine de la Méditerranée au Rhin. 


LA 


Mesdames, Messieurs, 


Lors de votre Assemblée Générale du 4 jui 
et 1856, vous avez bien voulu me renouveler, pour 
les exercices 1956, 1957 et 1958, le mandat de vèri 
heuteur prévu par la loi de 1867 sur les sociétés 
anonymes. J'ai donc l'honneur de vous rendre 

compie du résulat de mes vérihcations. 
‘Ces dernières ont été conduites suivant les 
jement suivies en matiére de contrôle: 

sur les écritures comptable 


Beatives ‘et les explications que J'ai demandées 
mon! êté fournies. Les indications d'ordre comptable 
qui hgurent au rapport du Conseil d'Administration 
ne souvent aucune remarque 


RAPPORT 


DU COMMISSAIRE 


AUX COMPTES 


La forme et les règles d'évaluation n'ont 

été modifées, par rapport aux com Fan 

dernier. On remarquera seulement qu'apparaissent 

au passif du bilan déux nouveaux pos 
Plus values de cessions à réinvestir, 
ei Emprunts à moins d'un an, 


et que le bilan a été utilement complété par lindi 
cation, en bas de page, des engagements accordés 
par votre Soc 1 vis-dvis de l'Adminis- 
tration des Douanes) 

Voici quelques brèves explications sur le 
bilan qui vous est soumis, et lout d'abord sur sex 
grandes divisions fondamentales qui sont resrorties 
an marge. 


.… 
L'actf, c'est-à-dire l'inventaire des biens de votre Socibté, traine, en chiffres arrondis 13 milliards 
En retranchant le pass proprement dit, c'est-à-dire les sommes dues à des tiers, soit üù — 


on obtient l'actif net, soit 


ce qui représenterait la valeur du patrimoine social, si l'on s'en tenait aux bases d'évaluation qui sont de règle 


pour les bilans d'exploiation, 


(Ce patrimoine trouve sà représentation du côté du passif du bilan dans le groupe de comptes concernant 
Le capital, les réserves et certaines provisions assirilées, qui totalise plus de 39 milards 


et dans le compte du bénéfice, soit près de 
ce qui donne le même 1oul de 


Es 
æ — 


L'ensemble des capitaux dont dispose l'entreprise {orme e total inscrit du cêté du passit soit 13 miliards 
qui peutse décomposer, du point de vue de La trésorerie, ainsi qu'il est ressort en marge du bilanen 


— Capitaux permanents ou exigibles à plus d'un an 44 miiarde 
— Dettes à moins d'un an 5 — 
— Bénéfice de l'exercice (dont la répartition reste soumise à votre décision) ae 
L'emploi de ces ressources est, du même paint de vue, distingué à l'actif en : 
— Ref immobiisé ou à long terme à miliards 
— Actif circulant (en principe en moins d'un an) # = 
(ce qui reconsitue le même total de nie 
Les capinaux permanents et À plus d'un an, soit 44 mittiarde 
se divisent, d'après les mentions marginales, en 
3 


— Actis immobiisés où à plus d'un an Snssse 
Z x en Fonds de roulement net, nécessaire aux opérations couranies, qui vous est présenté en 


deux parties 


l'aeu eireulant 31 milhards 
moins le passif à court terme à 

soit net D = 

ensemble = 

l'excédent de HZ 


par rapport aux 44 millards dé capitaux permanents et à plus d'un an, étant représenté par le bénéfice. 

Aprés ces quelques indications sur les grandes divisions du bilan, il me reste à vous préciser les régies 
conventionnelles qui ont présidé À l'évaluation de certains postes ou chapitres du bilan, lorsque plusieurs méthodes 
possibles, et à vous signaler le 


particularités utiles 


L'actif, ainsi qu'il est d'usage pour les bilans en cours d'exploitation, eat évalué au prix coûtant des éléments 
qui y Bgurent, et non à leur valeur actuelle, sauf 1 celle-ci est plus faible. Toutefois, pour tenir compte des fluc- 
ations passées de la monnaie, certains postes d'actf (immobilisations notamment, ainsi que leurs amortise. 
ments) ont ai l'objet d'une réévaluation. Cette dernière a eu lieu dans les conditions et suivant les indices frés 
par l'ordonnance législative du 15 août 1845 et par les textes subséquents 

Dans l'actif figure, suivant un usage compuble constant, la prime de remboursement des obligations en 
circulation, qui constitue une charge À répartir aur les exercices ulérieurs au fur et à mesure des rembour- 
wemems; en contrepartie, les obligations figurent au passif pour leur valeur nominale de remboursement et non 
pour la somme (moins élevée) qui à été versée par les obligata 

Les Immobilisations comportent des acquisitions nouvelles pour 7 miliards, concernant surtout les dépar- 

mana Raffinage, Distribution et Navigation. Les amortissements ont été effectués aux maux habituels, plus une 
majoration d'un an pour les acquisitions nouvelles, suivant la possibilité qu'offre, du point de vue fiscal, une 
réglemamaon récente 

Des indemnités de dommages de guerre ont été encaissées par votre Société, en 1958, pour 456 milions 

Le groupe de comptes Patrimoine social et Provisions assimilées comporte plusieurs postes qui sont 
chirès d'une laçon forfaïaire selon dos textes à caractère fiscal, ce qui influe soit sur les chifres exprimant La 
valeur de l'actif, soft sur la détermination des résulats : tels sont les réserves spéciales de réévaluation, la pro- 
vision pour reconstitution de gisements, les fonda de renouvellement, les plus-values de cession à réinventir 
{compte dont 1 n'étit pas ait usage précédemment et qui apparait pour la première fois cette année). 

Dans ce groupe, on remarque que le capital a été augmenté en 1956 de .101.520.000 
par votre Conseil d'Administration, selon l'autorisation donnée par l'Assemblée Générale extraordinaire du 
11 avr 1986, 


Le passif proprement dit est évalué au montant nominal des dettes, On y remarque le poste « Emprunis 
À moins d'un an » qui n'exisait pas l'an dernier, lesdits emprunts se trouvant inclus, pour la partie échéant à 
moins d'un an, dans le poste « Autres dettes À moins d'un an ». Ces emprunts ont pour objet le Enancement de 
La construction de navires pétroliers. 

Le compte de Résaltats comprend le bénéfice de l'exploitation, so 5.678.064 411 
«1 des éléments divers on dehors de l'exploitation proprement dite qui accusent un excédent de 
charges sur les produits, de 
st qui comprennent l'impôt habituel sur les bénéfices ainsi que le nouvel impôt de 20% sur 
l'augmentation des bénéfices, ce qui donne le bénéfice net de 2.808.238.508 

La répartition de ce bénéfice, telle que la propose votre Conseil d'Administration, ne donne lieu à aucune 
remarque. 

Des vérifications effectuées, 1 résule que les comptes qui vous sont présentés peuvent, à mon avis, recevoir 
votre approbation. 


810.728 812 


Ch. Brunet 
Commissaire de Sociétés 
agréé par la Cour d'Appel de Paris 


RAPPORT SPÉCIAL 


prévu par La lei du 24 Juillet 1867, article 40 modifié par un décret-loi du # août 1335 
et par la loi du 4 Mare 1943. 


Conformément à a loi précitée, j'ai reçu ans de conventions intervenus 
et d'autre part ses administrateurs ou d'autres entreprises dans lesquell 
né de propriétaire, associé en nom, administrateur où directeur 


Les opérations traitées par votre Société se résument comme suit (en chifres arrondis), avec les sociétés 
craprès 


ESSO REP (qui a pour administrateurs communs M. S. SCHEER et M. R3. YOUNC) 

— Achat de pétrole brut (4 milliards de francs); 

— Vente de divers produits (201 millions de francs) 

— Emprunt de 755 millions à 5%, l'an: 

— Concours de certains services de votre Société, moyennant remboursement de leurs frais (10 milions de 
Hrancs) 

— intéréts payée par votre Société, tant sur le prêt que sur le compte-courant (72 millions de (ranca) 

— Convention relative à l'occupation d'un appartement avenue des Champr-Élysées, n° 104 


STANDARD-KUHLMANN (qui a pour administrateurs communs M. 5. SCHEER et M. R.B, YOUNG) 

— Concours de certains services de votre Société, mise À disposition partielle d'un bureau, fournitures diverses 
{près de & millions de franca); 

— Façonnages confiés À cene Société, décomptés au prix de revient (487 millons de francs) 


BOZEL-MALETRA (qui a pour adminetrateur commun M. 5, SCHEER ) 

— Achat de produits chimiques (139 millions de francs): 

— Vente à la commission pour compte de cette Société de certaines spécialités agricoles (2 milions de francs 
de commissions). 


RHONE-POULENC (qui a pour administrateur commun M. L. NOEL) 
— Achat de produits (104 milions de francs) 


RADIOTECHNIQUE PHILIPS ÉCLAIRAGE RADIO (qui a pour administrateur commun M. R. ANDRÉ) 
— Vente de produits pour 5 milions de francs. 


BANQUE DE PARIS ET DES PAYS-BAS (qui avait pour administrateur commun M. E. OUDOT, décédé le 
8 août 1956) : 

— Opérations courantes : 

— Emprunts À moyen terme consentis par un groupe comprenant trois autres banques dont M. OUDOT éuir 
également administrateur : 
Banque Française et lalienne pour l'Amérique du Sud, 
Banque Franco-Chinoise pour le Commerce et l'industrie 
Banque Ottomans (Comité de Paris). 


BANQUE D'ÉTAT DU MAROC (qui avait pour administrateur commun M. E, OUDOT, décédé le 9 août 195€) 


— Opérations courantes. 
elles sont les conventions dont, aux termes de l'article 40 de la loi, j'avais à vous rendre compte. 


ss de. PE 


ACTIF 


Avant 
Amortissements 
FRAIS D'ÉTABLISSEMENT : 11.196.375 
Prime de remboursement des Obligations 18.750.000 
IMMOBILISATIONS : 94.187 .113.899 
Terrains, Baux et Concessions 2.102.637.329 
Constructions 11.008.332.298 
Matériel et Outillage 34.278.981.080 
Navires-citernes 7.288.971.509 
Autres Immobilisations 1.00.778.827 
mmoblsations en cours 5.425.939.54 
Avant 
Provisions 
AUTRES VALEURS IMMOBILISÉES : 6.367 105,230 
Peëts à plus d'un an 20.621.880 
Titres de participation 4.00,990.908 
Emprunt 3 %, 1948 inaliénable 32.620.000 
Bons de la Caisse Autonome de Reconstruction 296.192.000 
Dépôts el Cautionnements 28.118.411 
Crbance À long terme 1:792.385.018 
PERTES PAR FAITS DE GUERRE 
INDEMNITÉS À RECEVOIR 604.920.020 
VALEURS D'EXPLOITATION : 13.933.420 046 
Matériel ot Matières consommables en magasin 2.064.502.386 
Matières premières (pétrole brut) 2.571.330. 
Produits finis et marchandises 1.280.726.890 
Produits en cours de fabrication LME.TII.SIA 


VALEURS RÉALISABLES A COURT TERME 
OÙ DISPONIBLES : 11.215.478.301 
Clients : 8804330810 
Autres débiteurs D 
Comptes de régularisation - Actif 


1.206.227.800 
Prôts à moins d'un an 90.893.343 
Ella à recevoir 1.073.008.873 
Chèques et autres valeurs à encaisser. ‘502.302.900 
‘Titres de placement MRC 18.716.038 
Banques ot chèques postaux... 2:122.714.440 
Caisse 23.501.889 


1.883.625 


4.080.545 
7.186.115.232 
18.666,054.507 
2.902.082.188 
4:330.267.508 


Provisions 


pour 
Dépréciation 


As.869.419 


183.230.500 
374.560.210 


Net 


11.186.578 


2.108.577 44 
3.842.217.028 
15.613,036.88a 


20.627.880 
4.029.900.008 
32.620.000 
28.182.000 
216411 
1.728.068241 


850.250.601 


2.054.502.356 
2.511.330.M8 
1.280.726.630 
LM TTIL.SA 


321.100.320 
3.787.106.888 
1.206.227.808 
90.893,43 
1.073.008.878 
502.02.900 
18,582.178 
21122.774.40 
23.501.888 


BILAN AU 31DÉCEMBRE 1956 


CAPITAL PROPRE ET RÉSERVES : 33.785 245.932 
Capital social 
Réserve légale 
Réserve spéciale de Réévaluation 
ur indemnités de pertes par fais de guerre (partie encaisaée) 
Réserve générale 
Pls-values d'apport 


REPORT A NOUVEAU 
PROVISION POUR RECONSTITUTION DE GISEMENTS 
PROVISION POUR DOMMAGES DE GUERRE À RECEVOIR 
PLUS-VALUES DE CESSIONS À RÉINVESTIR 


FONDS DE RENOUVELLEMENT : 4.020 000000 
Dotation pour renouvellement du stock indispensable 
Provision pour fluctuation de cours des matières premières achotées à l'étranger 


FROVISIONS POUR RISQUES 
Provision pour risque de propre assureur 


DETTES À LONG TERME : 5.299.957.161 
Obligations À plus d'un an 

Emprunts à plus d'un an 

Autres dettes à plus d'un an 


DETTES A COURT TERME : 25.516.195.2M 


Fournisseurs 
Douans à payer 

(Autres créanciers 

Impéis sur les bénéfices des Sociétés 
Consignation d'emballages à la Clientèle 
Comptes de régularisation - Passif 
Obligations à moins d'un an 
Emprunts à moins d'un an 

(Autres dettes à moins d'un an 
Etets à payer 


re 


Avals, cautions, garanties et autres engagements donnés : 15.142.060.911 


PASSIF 


11.870.720.000 
136.000,000 


1.688.650.150 
3142227949 
2.000.000.000 

297.248.436 


208.739.215 
167.628.000 
ss8.g12.683 

52.573.258 


1:180,000.000 
2.270.000.000 


105:s7.000 


254,630.000 
4.055.000.009 
60.827.181 


Asu:z70.788 
1496 473.077 
212.088 818 
482.483.450 
26.808.070 
3.282.842.220 
13.240.000 
1.250.000.000 
pre 
11241.782.088 


ASSEMILÉES 
YICES 


LT PROVISN 


AVANT AFTECTATION DES 


SOCIAL 


È 
è 
È 


2.257.380 


354 


COMPTE DE RÉSULTATS CONSOLIDÉ 


| COMPTE DE RÉSULTATS 
ee 


RECETTES RECETTES 
VENTES ET RECETTES D'EXPLOITATION … 


| 
| 
donnee 188.680-784.008 12.400,526.s42 
| VENTES ET RECETTES D'EXPLOITATION INTÉRÈTS ET DIVIDENDES REÇUS . inerte 
l ANTÉRÈTS ET DIVIDENDES REÇUS... erreur 883.529.50 AUTRES PRODUITS 
l Encaissements de l'exercice sur réparations Dommages de Guerre : 
| AUTRES PRODUITS + RE red 
Ruments de l'exercice aux réparations dommages de guerre suests ot nets Penn area dinmobliations _— 
Fetes ventes de tres en porteur. 2""""0""" Ars LS PE 
Che ; LOVISION POUR RECONSTITUTION DE GISEMENTS DEVENUE 
Points vents are 'rnabiatons ARE DISPONIBLE é Éaar 1.630:700.000 


TOTAL DES RECETTES 


COUT DES PRODUITS VENDUS : 
Mai 


13.123.175,95 
(63.882.548.622 
1.013.978 482 
2.200.485.818 


10.912273.140 
1.292.806.081 
‘870.167.868 


2HSTIAIS 
ASTRA 


20020000 PLUSVALUES DE GESSIONS À RÉINVESTIR 
IMPOTS SUR LES BÉNÉFICES DE L'EXERCICE 


TOTAL DES CHARGES virsisreiresrneate 


BÉNÉFICE TOTAL … 
à déduire : 
PART DES INTÉRÊTS MINORITAIRES DES TIERS DANS ESOREP 


BÉNÉFICE NET CONSOLIDÉ 


l'acTIF 


be 
ps DÉnasumoe à 3 
en mme reve 
Hier nina 
ne nie 
Rep b mme 
et Susan 
mnt 
nee Hype 
resp ur 
a 
Pen 
AUTRES VALEURS IMMOBILISÉES : 3.372 .052.367 
te mr 
LEE or 
ques mon 
RÉ 
reess Len 
rom man ram nr queaxe 
INDEMNITÉS A RECEVOIR (604.920.020 


VALEURS D'EXPLOITATION : 14,517 .114.348 
Mare et Matières consommables en magasin 
Matéres premières (pétrole brut) 


+ 27110170 
: 2.300.114.498 


Produits En et marchandises 1-280.728.630 
Pros en cours de abrication LMETIL.SIA 
VALEURS RÉALISABLES À COURT TERME 
OU DISPONTBLES : 19.013.300 435 
Chants : 8.808.557.102 
Aro débeure 2 : assise 
Comptes de régulation + Ac : 1.328.232.547 
dt moins dun an 95.926.510 
Bleu à recevoir 2 1.073.008:873 
Chèque t autres valeurs à encaisser 802.302.900 
Tirer de placement. 18.716.099 
Fri 1 chèques postaux 2.391.880.635 
S 5 24.481.668 


Amortissements 


7.383.625 
40.471.480 


4.080.945 

285.918.098 
1.182.420,538 
18.787 466.288 
2.902.082.188 
4.411.963.205 


Provisions pour 
dépréciation 


3.428.774 


45.080.410 


13.230.500 
374.588.10 


BILAN AU 31 DÉCEMBRE 1956 
“ÆSSAF ET Esso REP CONSOLIDÉS) 


Net 


11.166.975 
690.107.216 


2an.20m8 
S.147.841.377 
3.801 887.777 
15.962.865 225 
4.308.808 44 
3.396.926.585 
6.068.517.854 


895.100.117 
816.800.908 
32.820.000 
268.702.000 
31.601.011 
1.728.058.241 


850.290.601 


2.11.101.10 
2.300.114,408 
1.980.728.630 
148.77LS14 


8:103,306,002 
3.007.049.480 
1.326.232.47 
95.926.570 
1.073,008.873 
502.302.900 
18.862.178 
3.391.559.635 
24.451.689 


CAPITAL PROPRE ET RÉSERVES : 34.297.399.523 
Capital social 
Réserve légale 
Primes d'émussion d'actions 
Réserve spéciale de Réévaluation 
indemnités de pertes par faits de guerre (partie oncaissée) 
Réserve générale 


Plus-value d'apport 


REPORT A NOUVEAU 


FROVISION POUR RECONSTITUTION DE GISEMENTS 


PROVISION POUR DOMMAGES DE GUERRE A RECEVOIR 


PLUS-VALUES DE CESSIONS A RÉINVESTIR 


FONDS DE RENOUVELLEMENT ; 4.020.000 .000 
Dotation pour renouvellement du stock indispensable 
Provision pour fluctuation de cours des matières premières aché 


PROVISIONS POUR RISQUES 
Provision pour risque de propre assureur 


DETTES A LONG TERME : 4.544.987.161 
Obligations à plus d'un an 

Emprunts à plus d'un an 

Autres deties à plus d'un an 


DETTES À COURT TERME : 26.139 453.127 
Fournisseurs 

Douane à payer 

Rodevance sur La production de pétrole brut 
Autres créanciers 

Impôts sur Les bénéfices des Sociétés 
Consignation d'emballages à la chientéle 
Comptes de régularisation - Past 
Obligations à moins d'un an 

Emprants à moina d'un an 

(Autres dettes à moins d'un an 
Eets à payer 


INTÉRÊTS MINORITAIRES DES TIERS DANS ESSO REP 


‘Ava, cautions, garanties et autres engagements donnés : 18.142.660.911 


PASSIF 


11.810.720.000 


7.888.680.150 
343.227.58 
2.000.000.000 

397.240.438 


818 251.268 


2.029.228.000 


858.912.963 


Gas 


1.180,000.000 
2.210.000.000 


198,837.000 


54.630.000 
4.200 000.000 
80.327.181 


8.260 488.533 
1438 473-077 
1.141.608.000 
2:718.281.288 
108.145.880 
265.809.070 
3.600.088.04 
13.040.000 
1.250 000.000 
CERTES 
8.870.588 2 


72200488 


ASSTMILÉES 


PROVISIONS 


ET 


2.051.881 .908 


SOCIAL 
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PATRIMOINE 


DETTES) 


PROPREMENT DIT OU 


